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Le billet  
de l’Abbé

Laissez-moi donc vous 
les présenter. Par les 
célébrations du jeudi saint 
au dimanche de Pâques, 

l’Église nous replonge dans 
les trois jours de la Pâque du Seigneur dont parle le Credo : 
« Crucifié pour nous sous Ponce Pilate, il souffrit sa passion et fut mis au 
tombeau. Il ressuscita le troisième jour, conformément aux Écritures. »

Le premier jour a commencé le jeudi soir avec le signe du 
lavement des pieds et l’invention de la messe pour culminer 
le vendredi sur la croix avec le dernier battement du cœur 
de Jésus et le dernier souffle remis à son Père pour qu’il soit 
répandu sur le monde. Le deuxième jour s’est passé dans le 
silence : silence de la nuit du tombeau, silence de la déroute 
des disciples et silence de l’espérance de Marie. Le troisième 
jour débuta lui aussi dans la nuit, pendant laquelle eut lieu la 
résurrection de Jésus, laissant le tombeau vide tandis que le 
Seigneur se manifestait successivement aux femmes, à deux 
disciples et aux Apôtres.

Ces trois jours contiennent le cœur de notre foi, tout l’amour 
que Jésus est venu répandre dans le monde. Il nous a aimés en 
s’abaissant, en nous lavant les pieds, en instituant l’Eucharistie 
et le sacerdoce, en nous donnant le commandement nouveau 
de l’amour, en nous sauvant par le don de sa vie, en pardonnant 
tous nos péchés.

Connaissez-vous ces liturgies si belles et si profondes qui 
nous permettent de rejoindre et d’accompagner Jésus dans sa 
Passion et sa Résurrection ? Il nous tarde de vous y convier l’an 
prochain et de vous y accueillir, en disciples ou en curieux. 
Car ce que Jésus a fait pour vous, il brûle de vous le donner. 

Abbé Bruno Bettoli,  
curé de Viroflay
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CARNET
Du 24 décembre 2019 au 28 février 2020

Nous avons célébré le baptême de 
Brune Chevillotte, Blanche Olier, Gaspard 
Barbey, Nathan Bouvet, Bérénice Heu. 

Nous avons prié pour Gérard de Vallois, 
Odile Guéganic (85 ans), Martine Soccol 
(67 ans), Christian Pierrois (67 ans), 
Claudette Raphel (82 ans), Janine Morel 
(88 ans), Geneviève Simoes (94 ans), 
Christiane Luciani (92 ans), Jean-Pierre 
Dubel (73 ans), Agnès Montaron (100 ans), 
Suzanne Bot (99 ans), Thérèse Manas 
(96 ans), Jeannine Legrand (93 ans), 
Simonne Dutillet (97 ans), Laurent 
Brault (53 ans).

 duCHÊNE
Les feuilles

 Horaires des messes, confessions, 
permanences du curé à retrouver 

sur le site de la paroisse 

Accueil à l’église  
Notre-Dame du Chêne
Du lundi au vendredi de 14 h 30 à 17 h 30  
(17 h de décembre à février)

Accueil et secrétariat
28, rue Rieussec – Tél. : 01 30 24 13 40
Du mardi au samedi de 9 h 30 à 12 h

Permanence de l’abbé  
Bruno Bettoli
Vendredi de 17 h 45 à 19 h 30

INFOS PAROISSIALES
(dès la fin de la pandémie)

TROIS JOURS
PASSIONNANTS
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Semaine Sainte 
et jour de Pâques

Du fait du Covid-19, il n’y aura pas 
de rassemblement de prévu à la paroisse 
pour les offices, chemin de Croix 
ou messes. Chacun est invité à s’associer 
aux retransmissions télévisées sur France 2 
(les dimanches à 11h) ou sur KTO.
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4 Actualités

LA PHOTO

Pèlerinage à Montmartre : samedi 18 janvier 
des paroissiens se sont rendus à la basilique 
pour son jubilé. Réactions unanimes : « c'était 
merveilleux ! » ; « Arrivée à la basilique, la fatigue 
s'est envolée » ; « Envie d’y retourner en famille » ; 
« la scénographie-exposition dans 
la crypte est remarquable ».
Plus d'informations sur www.sacre-coeur-montmartre.com

EN BREF

Carême 2020 : tout au long du carême, 
la paroisse a organisé des quêtes dont 
la somme a été répartie entre trois 
associations qui œuvrent localement : 
Habitat et Humanisme, Solidarités Nou-
velles pour le Logement, et la Maison 
Sainte-Thérèse (voir page 9) qui ouvrira 
dans le courant de l'année. Cette action 
de soutien a aussi permis de beaux 
échanges lors de la soirée Bol de riz 
pendant laquelle les trois associations 
se sont présentées.

Événement  
Messe d’action de grâce 
pour les baptisés 
de l’année 2019

Le 12 janvier dernier (jour de la fête du 
baptême de Jésus !), les familles, dont un 

enfant avait été 
baptisé en 2019 
étaient spéciale-
ment invitées à 
la messe de 11h. 
Chaque baptisé y 

était représenté par une bougie portant son 
prénom et la date de son baptême, dépo-
sée devant l’autel. Toute la communauté a 
pu prier pour eux et leurs familles. Et vous ? 
Vous souhaitez faire baptiser votre enfant 
cette année ? Pour en savoir plus :
www.notredameduchene.fr/etapes-de-la-
vie/bapteme/ 

Seul en scène
Grand succès le 29 février dernier 
à Notre-Dame du Chêne, du seul en 
scène de Mehdi-Emmanuel Djaadi, 

Coming out, où il retrace avec humour 
et finesse sa conversion au Christ.

Surveillez la programmation 
de ce jeune et courez le voir !

LE CHIFFRE

C'est le nombre de participants 
à l'assemblée paroissiale qui 
s’est tenue le 21 janvier dernier. 
Tous les participants semblent 
avoir apprécié cette possibilité 
offerte de partager, dans une 
atmosphère bienveillante, en 
accueillant les remarques dans 
la pluralité des sensibilités. Une 
belle dynamique est apparue 
avec le souhait de développer ces 
moments d’échanges paroissiaux 
à l’identique ou sous une forme 
qui reste encore à préciser.
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5Tranche de vie

Anne et François de Noray 
« Aimez-vous 
les uns les autres »
Vivre la fraternité avec des personnes qui ont vécu 
dans la rue ou qui y vivent encore, c’est la mission que 
s’est donnée l’Équipe Fraternelle depuis son lancement 
à Viroflay en 2013. Anne et François de Noray font 
partie de l’équipe et nous racontent leur expérience.

Qu’est-ce qui vous a amené 
à cet engagement ?
Nous avons été bien accueillis par la 
paroisse à notre arrivée à Viroflay. C’est 
cet accueil qui nous a donné envie de 
vivre quelque chose en paroisse, et 
lorsque des paroissiens ont demandé de 
faire partie de l’Équipe fraternelle, nous 
n’avons pas hésité, d’autant plus que 
l’idée de nous engager en couple était 
importante pour nous.

Décrivez-nous ce qu'est 
une Équipe Fraternelle ?
L’Équipe Fraternelle, c’est une quin-
zaine de personnes qui se retrouvent 
chaque mois autour d’un repas pour 
partager un moment convivial et spi-
rituel à partir de la Parole de Dieu. 
Un lieu pour vivre la fraternité avec 
des personnes en situation de précarité, 

à la rue ou qui l’ont été, migrants, acci-
dentés de la vie…

En quoi cet engagement 
est relié à votre foi ?
Ces rencontres sont une occasion de 
nous mettre à l’école des plus démunis 
qui nous enseignent l’espérance, et nous 
étonnent par une foi inébranlable pour 
certains, malgré des parcours de vie 
bien différents des nôtres. Nous écou-
tons ensemble la même parole de Dieu à 
travers un texte, et cette parole résonne 
différemment pour chacun. Celui qui a 
vécu la prison, la séparation d’avec un 
proche, le déracinement, l’abandon, 
une addiction forte… Celui qui a beau-
coup reçu… À tous, le Seigneur parle 
et donne. C’est assez décapant parfois 
et nous sommes régulièrement « dépla-
cés ». Nous apprenons à prier simple-

ment les uns pour les autres, et à remer-
cier pour ce que nous avons reçu. Des 
liens d’amitié improbables se créent avec 
le temps, les murs et les peurs tombent. 
Alors, nous expérimentons ce qu’est la 
joie annoncée dans l’Évangile. 

Propos recueillis par Arnaud de Rotalier
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MINI-BIO

2013
Création de l’Équipe 
Fraternelle à Viroflay

2015
Arrivée à Viroflay

2021
Un projet et un espoir : vivre un 
« Hiver solidaire » à Viroflay



Pâques : 
appelés 
à une vie 
nouvelle
Dans deux semaines, 
nous célébrerons Pâques. 
Mais qu’allons-nous fêter ? 
Quelques traditions : 
la chasse aux œufs pour 
les petits ? Le retour 
des cloches ? Même si 
elles ne reviennent plus 
de Rome, comme on disait 
autrefois et sont surtout 
en chocolat. Mais à Pâques, 
qui coïncide avec le 
printemps, c’est également 
le réveil de la nature, 
la fête de la vie qui renaît.

Pour les chrétiens, Pâques, 
c’est bien la fête de la vie 
qui se relève, celle de Jésus, 
vraiment ressuscité. Et cette 

résurrection est au centre de la foi 
chrétienne. Jésus est bien mort sur la 
croix, mais il a été relevé d’entre les 
morts et il nous appelle à sa suite à 
vivre d’une vie nouvelle, une vie éter-
nelle encore à venir mais également 
déjà réellement commencée, une nou-
velle façon de vivre.
Par rapport à une société très hiérar-
chisée (hommes libres et esclaves, 
hommes et femmes, citoyens romains 
et non citoyen romain, juifs et non 
juifs), et aussi par rapport au besoin 
qu’on a tous de se situer, de se compa-
rer, Jésus nous interpelle et nous invite 
à changer notre façon d’être.

Le geste de Jésus
En effet, Jésus dans son enseignement, et 
par son exemple, n’a cessé de nous mon-
trer ce qu’est cette « vie nouvelle ». Le 
sommet de cet enseignement est d’ail-
leurs une partie importante de la célé-
bration de la Cène le jeudi qui précède la 
fête de Pâques, où l’on rappelle le geste 
de Jésus rapporté par l’évangéliste Jean 
(Jn 13, 2-15) :
« Au cours d’un repas, (…) sachant que le Père 
lui avait tout remis entre les mains et qu'il était 
venu de Dieu et qu’il s’en allait vers Dieu, Jésus 
se lève de table, dépose ses vêtements, et prenant 
un linge, il s'en ceignit. Puis il met de l’eau 

dans un bassin et il commença à laver les pieds 
des disciples et à les essuyer avec le linge dont il 
était ceint. Revenu à sa place, Jésus commente 
alors son geste : Comprenez-vous ce que je vous 
ai fait ? Vous m’appelez Maître et Seigneur, et 
vous dites bien, car je le suis. Si donc je vous 
ai lavé les pieds, moi le Seigneur et le Maître, 
vous aussi vous devez vous laver les pieds les uns 
aux autres. Car c’est un exemple que je vous ai 
donné, pour que vous fassiez, vous aussi, comme 
moi j’ai fait pour vous. »
Quel geste ! Le « Maître et Seigneur », 
car Jésus ne se disqualifie pas, se met en 
position de serviteur aux pieds de ses dis-
ciples, c’est Dieu qui s’agenouille. Par ce 
geste, Jésus nous révèle plus qu’en tout 
autre occasion, qui est Dieu et ce qu’est 
la vie nouvelle à laquelle nous sommes 
appelés : une vie orientée vers le service, 
et non la domination, une vie transfor-
mée, une échelle de valeur totalement 
bouleversée.

Une vie dans l’amour
À Pâques, c’est bien cette vie nouvelle, 
éternelle que nous célébrons. Jésus res-
suscité nous appelle à le suivre dans une 
vie nouvelle. Une vie pour l’éternité. 
Mais elle commence ici et maintenant, 
avec ce commandement nouveau, qui 
est l’amour et une de ces facettes est de 
nous mettre au service les uns des autres. 
Et au travers de ce service, il nous est 
offert de découvrir le véritable « visage 
de Dieu qui est amour ». 

Denis Rosset 

La vie nouvelle à laquelle nous sommes 
appelés est une vie orientée vers 
le service, et non la domination.
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Toute personne, croyante ou non, qui pénètre dans le 
tombeau où a reposé le corps supplicié de Jésus de 

Nazareth, en ressort avec le sentiment très fort qu’il est 
passé ici, il y a 2 000 ans ; un événement qui a bouleversé 
l’histoire du monde. C’est à la suite de cela qu’une poignée 
de pécheurs de Galilée sont partis annoncer l’Évangile, 
sans moyens humains à la mesure de l’impact qu’ils allaient 
avoir. Pour les chrétiens, cet évènement, qui a lieu le matin 
de Pâques, est la résurrection de Jésus. Cette résurrection 
n’est pas une « revitalisation ». Jésus ne reprend pas la vie 
qu’il avait avant, il vit d’une vie différente, nouvelle, qui 
est participation à la vie de Dieu (et qui dépasse donc pas 
mal notre capacité à la décrire).

Pourquoi est-ce si important pour les chrétiens ?
La résurrection est comme une confirmation par Dieu 
de la validité de la prédication de Jésus : ce qu’il a dit 
de lui (« le Père et moi, nous sommes Un »), ce qu’il dit de 
Dieu (« Dieu seul est bon » ; « quand vous priez, dites “Notre 
Père” »), ce qu’il attend de nous (« aimez-vous les uns les 
autres comme je vous ai aimés »), ce qu’il nous promet 
(« mon Père et moi ferons chez vous notre demeure » « moi je 
le ressusciterai au dernier jour ») et comment y parvenir 
(« je suis le chemin, la vérité et la vie »).
Ensuite, la résurrection témoigne de la victoire de Dieu 
sur le mal et la mort et de sa toute-puissance. De plus, 
pour la première fois, un homme entre dans la vie de Dieu 
comme participant à cette vie et il ouvre cette possibilité 
à tous les hommes. Et il nous explique que cette vie peut 
commencer dès ici-bas. Alors, joyeuses Pâques ! 

Bruno Magnes

QUE SIGNIFIE LA RÉSURRECTION ?
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DANS L’ÉVANGILE SELON SAINT JEAN

Le tombeau vide et la foi des Apôtres (Jn 20, 1-9)

Le premier jour de la semaine, Marie Madeleine 

se rend au tombeau de grand matin, alors qu’il fait 

encore sombre. Elle voit que la pierre a été enlevée 

du tombeau. Elle court donc trouver Simon-Pierre 

et l’autre disciple, celui que Jésus aimait, et elle leur dit : 

« On a enlevé le Seigneur de son tombeau, 

et nous ne savons pas où on l’a mis. » Pierre partit donc 

avec l’autre disciple pour se rendre au tombeau. 

Ils couraient tous les deux ensemble, mais l’autre 

disciple courut plus vite que Pierre et arriva le premier 

au tombeau. En se penchant, il voit que le linceul 

est resté là ; cependant il n’entre pas. Simon-Pierre, 

qui le suivait, arrive à son tour. Il entre dans le tombeau, 

et il regarde le linceul resté là, et le linge qui avait recouvert la tête, non pas posé avec le linceul, 

mais roulé à part à sa place. C’est alors qu’entra l’autre disciple, lui qui était arrivé le premier au tombeau. 

Il vit et il crut. Jusque-là, en effet, les disciples n’avaient pas vu que, d’après l’Écriture, il fallait que Jésus 

ressuscite d’entre les morts. 

Cette résurrection 
n’est pas une 

revitalisation, il vit 
d’une vie différente 

et nouvelle. 
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Les disciples Jean et Pierre accourant au sépulcre 
le matin de la résurrection, Toile d’Eugène Burnand, 1898, 

Paris, Musée d’Orsay



8 Questions de société 

Le regard de Dieu 
sur la personne fragile

L’idée de la bonté de Dieu 
n’est pas toujours facile 
à comprendre face à la 
souffrance. Sans un acte 

d’abandon à Dieu, sans un acte de 
confiance et de foi en Dieu, la souf-
france sera un motif permanent de 
révolte contre Dieu. C‘est pourquoi le 
vrai handicap n’est pas physique mais 
spirituel. Mais une chose demeure très 
importante et motivante : c’est de se 
savoir aimé, savoir qu’on a de la valeur 
malgré tout aux yeux des gens.

Dieu souffre quand je souffre 
Dans le film Intouchables, François 
Cluzet, incarnant le rôle d’un riche 
handicapé, refuse catégoriquement 
la sollicitude de sa famille : « aucune 
pitié, c’est exactement ce que je veux. » 
Il refuse la pitié qui rabaisse et pré-
fère le respect qui est l’autre nom de 
l’amour. Cela peut être valorisant et 
gratifiant pour toute personne qui 
souffre de savoir qu’elle a du prix 
aux yeux de Dieu. Savoir que Dieu 
souffre quand je souffre et qu’il se 
sent concerné par ce que je vis, c’est 

quelque chose de fort et de motivant 
pour moi et je crois aussi que c’est la 
même chose pour beaucoup d’êtres 
humains. 
La Bible nous redit cet amour de Dieu 
dans plusieurs de ces passages du livre 
d’Isaïe : « Je suis le Seigneur ton Dieu, le 
Saint d’Israël, ton Sauveur. (…) Tu as du 

prix à mes yeux, (…) tu as de la valeur 
et (…). Je t’aime. » (Isaïe 43, 3-4)
Et plus loin dans le même livre du 
prophète Isaïe : « Une femme oublie-t-
elle l'enfant qu'elle allaite ? N'a-t-elle 
pas pitié du fruit de ses entrailles ? Quand 
elle l'oublierait, Moi je ne t'oublierai 
point. Voici, je t'ai gravée sur mes mains » 
(Isaïe 49, 15-16)

La valeur inaliénable 
de la personne humaine
Ainsi, il y a quelqu’un quelque part 
qui m’aime, qui se soucie de moi 
sans rien attendre en retour que la 
joie de me voir heureux ! Quelqu’un 
qui attache du prix à ma personne ! 
C’est une bonne nouvelle. D’autant 
plus que cette personne n’est pas si 
loin, elle est si proche et veut habi-
ter dans mon cœur. Voilà une parole 
qui peut transfigurer la vie de toute 
personne handicapée et lui redon-
ner des raisons de vivre. Dans une 
société où l’homme n’a de prix que 
par rapport à ce qu’il apporte en 
étant actif et autonome, c’est bon de 
réaffirmer la valeur inaliénable de la 
personne humaine devant Dieu. Si 
Dieu attache un tel prix à la dignité 
humaine pourquoi l’homme ne le 
ferait-il pas ? Oui, tu as du prix aux 
yeux de Dieu. 

Père Elzéar

« Nous connaissons tous 
des personnes qui, même  

avec leurs fragilités, 
ont trouvé le chemin 

d'une vie bonne et riche 
de signification. »

Pape François

©
©

Ph
ot

os
 : 

C
or

in
ne

 M
er

ci
er

 /
 C

ir
ic

« Parce que tu as du prix à mes yeux, que tu as de la valeur et que je t’aime. »



9Questions de société 

POUR ALLER PLUS LOIN

« Hors norme »
Film réalisé par Eric Toledano et Olivier Nakache
avec Vincent Cassel, Reda Kateb. 

Il est inattendu de constater que les plus 
grands succès du cinéma incluent des films 
qui mettent en scène des personnes 
handicapées : Intouchables en 2011, 
plus récemment Hors normes (2 millions 
d’entrées). Deux films qui ont touché un très 
large public et qui traitent du handicap 
au travers de la relation entre des handicapés 
et des assistants de vie. Rien de léger 
au départ. Et pourtant de grands succès. 
Bien sûr, ces films dépassent la question du handicap 
(ils abordent les rapports sociaux, le rôle de l’État, etc.), on n’est 
pas obligé de les apprécier sans être pour autant un parfait égoïste, 
on peut trouver qu’ils passent à côté des vrais problèmes ou qu’ils 
instrumentalisent les handicapés. Mais ils nous donnent quand même 
des pistes pour trouver une relation plus simple et plus juste avec 
ces personnes. En osant des rencontres qui peuvent nous déranger, 
nous reconnaissons ces personnes comme nos semblables, nous 
découvrons leur dignité et nous grandissons en humanité. C’est le 
moment dans Intouchables où François Cluzet explique qu’Omar Sy 
lui redonne le goût de vivre parce qu’il le traite comme un homme 
et pas comme un objet de pitié, c’est le moment dans Hors normes 
où un jeune est violemment rejeté par un autiste qu’il voulait aider 
et où le regard des deux reflète le même désarroi et la même 
souffrance. Nous avons voulu présenter ici quelques histoires de 
notre voisinage immédiat pour que nos relations soient plus simples 
et qu’après cela, nous soyons un peu plus humains et joyeux.

Bruno Magnes

Dernière-née de l’association « Les Maisons Saint- 
Joseph », d’inspiration catholique, cette maison a pour 
but d’offrir à de jeunes adultes atteints d’un handicap 
mental, un lieu de vie familiale, lieu de vie et d’accueil 
(LVA), agréé par le Conseil Départemental. Elle ne reçoit 
aucune subvention. Dans chaque maison, deux maî-
tresses de maison se relaient avec l’aide d’une intendante 
pour accompagner les personnes handicapées. Chaque 
résident a une activité dans la journée en dehors de la 
Maisonnée (ESAT, CAJ, atelier La Ruche...)
Quelques objectifs :
 Apprentissage d’une vie en dehors du foyer parental.
 �Épanouissement dans une vie communautaire 

et perfectionnement de la relation à l’autre.
 �Développement de l’autonomie dans la vie quotidienne.
 �Soutien de la vie spirituelle et participation à la vie 

paroissiale.
 �Ouverture sur le monde et insertion dans le quartier.

Pour en savoir plus :
lesmaisonssaintjoseph@yahoo.fr

10 h 30, dimanche matin. Nous sortons de la messe à Saint-Eustache et mar-
chons ensemble vers Mamré. Sans nous presser, au rythme de Manon, Dan, 
Mathis, Marion, Hilaire et Marie-Lou. Ces six enfants sont porteurs d’un han-
dicap mental. Nous les appelons nos pépites. Avec leurs familles et des amis, 
nous formons la communauté Foi et Lumière de Viroflay : Cœur d’enfant.
Nous nous apprêtons à vivre une journée familiale et conviviale. Après un 
café-brioche à papoter, nous chanterons et échangerons les nouvelles du 
mois passé. Puis les parents de nos pépites se retrouveront pour partager 
leurs joies et leurs difficultés communes. De notre côté, avec leurs frères 
et sœurs et ceux qui les entourent, nous jouerons, nous bricolerons, nous 
nous déguiserons, nous cuisinerons et nous rirons pour illuminer les parents 
à leur retour. 
Enfin, après un repas toujours festif, nous rendrons grâce et confierons nos 
vies au Seigneur qui nous rassemble avec nos fragilités. Nous prierons en 
communion avec les 1 500 communautés Foi et Lumière dans le monde, 
qui se rassemblent grâce à cette intuition depuis bientôt cinquante ans. Ce 
dimanche comme chaque mois, nous repartirons portés par cette journée si 
simple et si spéciale, remplis d’un mystère qui nous dépasse et nous fait vivre. 

Romée et Juliette de Villeneuve

Maison Sainte-Thérèse 
bientôt à Virolfay

Avoir un cœur d’enfant à Viroflay
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10 Prochainement

DES INITIATIVES À VENIR 

Profitons de ce temps

Si les circonstances ne permettent plus de nous réunir, 
profitons de ce temps pour « intérioriser » 
notre démarche spirituelle, prier en famille ou seul 
dans sa chambre, s’interroger sur la place de Dieu 
dans notre vie, s’inquiéter d’un parent, d’un ami, 
d’un voisin, se demander « à quelle conversion 
ou à quels changements suis-je appelé, 
quand la vie normale reprendra ? ».
Dans cette période où les personnels soignants vont 
être mis à rude épreuve, où des familles vont connaître un deuil inattendu, 
où des personnes vont rencontrer de grandes difficultés financières, 
la communauté chrétienne de Viroflay assure chacun de ses prières 
et de sa compassion.

Accueillir un enfant pendant l’été 

Devenir « famille de vacances », c’est accueillir une à deux 
semaines pendant l’été, un enfant des Yvelines de 6 à 11 ans, qui 
ne part jamais. Leurs familles sont connues et suivies tout au long 
de l’année par des bénévoles du Secours Catholique. Pareillement, 
ces bénévoles rencontrent la famille accueillante (les parents et 
tous les enfants, car c’est un projet familial) et sont présents au 

départ et au retour du séjour 
(en restant joignables pen-
dant toute la durée). Le séjour 
peut se dérouler sur le lieu de 
vacances de la famille ou sim-
plement au domicile habituel. 
C’est un dépaysement total 
pour l’enfant accueilli, mais 
aussi une découverte pour la 
famille accueillante qui expé-
rimente la joie du partage. 
˃ �Pour nous joindre : 

mdthillier@yahoo.fr

À noter
Des modifications importantes sont à noter, concernant les 
manifestations suivantes :
˃ �Le concert des Chœurs de Viroflay du 5 avril à 16h (avec 

la participation de l’organiste de la paroisse) est annulé. 

˃ �Le spectacle Etty Hillesum « Une vie bouleversée » des 21, 
22 et 23 avril est incertain.

> �Infos auprès de contact@hautlescoeurs.org

˃ �Le concert des Chœurs de Viroflay du 12 juin à 21h n’aura 
probablement pas lieu, faute de répétitions possibles. 

> �À suivre sur https://choeurpolycantus.fr

Kermesse paroissiale

La kermesse de la paroisse se déroulera le 
week-end des 6 et 7 juin 2020.
Les incontournables qui ont fait la réussite 
et le succès des éditions précédentes seront 
bien évidemment de la partie avec en prime 
quelques nouveautés… Vous pouvez aider à 
la préparation en proposant des livres ou des 
objets pour la brocante. Vous pouvez aussi 
tenir un stand le jour « J », pour un créneau 
horaire.
˃ �Pour les modalités pratiques, vous pouvez 

vous signaler auprès de :  
fix.favre@gmail.com (06 48 36 58 05)
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Croire en la 
Résurrection ? 
(voir propositions page 10)

 page 3 
Le billet de l’Abbé Bettoli

 pages 6-7 
Mais que fêtent donc  

les chrétiens 
le jour de Pâques ?
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Quelle place 

pour la fragilité et le handicap 
dans notre société ?
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11Courrier des lecteurs

PLUS QUE 50 !
Ce n’est pas encore l’équilibre 
des comptes, MAIS, le déficit du 
journal est passé de -2 900 euros 
en 2018, à -1 000 euros en 2019 ! 
Grâce au soutien de nos annon-
ceurs, de nos abonnés et de la 
paroisse, il ne reste plus que 
50  abonnés à trouver pour être 
à l’équilibre… Tous les prétextes 
sont bons, pour offrir un abon-
nement à un ami ou à une amie 
(ou à soi-même...) : par exemple, 
cadeau de Noël ou de Saint 
Valentin en retard (ou en avance !).
Et encore merci à tous ceux qui 
nous soutiennent !

˃ Au moment de boucler, nous recevons un courrier d’Amélie Nothomb 
à la suite du numéro de décembre… Rdv dans notre prochain numéro !

 Pour nous écrire : 

 Journal « Les feuilles du Chêne »
28, rue Rieussec - 78220 Viroflay
journalndcviroflay@gmail.com

 Je ne suis pas une croyante très 
pratiquante, mais j’apprécie beaucoup 
le contenu du journal, tant dans 
sa forme que pour les thèmes abordés 
(notamment l’article « l’un croit, 
l’autre non ») … ainsi que la 
rubrique « recette alpha » ! R. G.

Merci…

 J’espère que vous ferez un article sur la très 
intéressante conférence donnée le 5 février dernier 
sur le thème « L’entreprise au défi du climat ». F. S.

À ce jour, nous ne l’avons pas prévu, mais il est possible de demander 
le contenu des informations présentées en faisant la demande à : 
ccfd-sidi78@orange.fr

 Quel dommage qu’il n’y 
ait eu aucun article en 
lien avec Noël dans votre 
numéro de décembre. E. J.

 Je suis athée, 
mais je lis 
votre journal 
de A à Z. J. Q.

MERCI À NOS ANNONCEURS

Abonnez-vous ! Réabonnez-vous !
Directement en ligne (www.notredameduchene.fr/produit/journal-les-feuilles-du-chene/)  
ou en remplissant cet encart

Nom et prénom :��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Adresse : ������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������ 

���������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

❑ S’abonne ou se réabonne et accepte que ses coordonnées soient utilisées

pour des opérations d’information ou de communication de la paroisse ou du diocèse. 

Abonnement : 20 E          Soutien : ................ E

de préférence en chèque bancaire ou postal à l'ordre de : « Journal Les feuilles du Chêne »

À envoyer à : Journal « Les feuilles du Chêne » – Abonnement année 2020 – 28, rue Rieussec – 78220 Viroflay

Croire en la Résurrection ? (voir propositions page 10)

 page 3 Le billet de l’Abbé Bettoli
 pages 6-7 Mais que fêtent donc  les chrétiens le jour de Pâques ?

 pages 8-9 
Quelle place pour la fragilité et le handicap dans notre société ?

Paroisse catholique Notre-Dame du Chêne de Viroflay

« Le journal qui ne vous raconte pas de salades ! »
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AVRIL 2020

62e année 
4 €

 du CHÊNE
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12 Loisirs et détente

LA RECETTE ALPHA

GRATIN DE GNOCCHI AUX 
ÉPINARDS ET AU CHÈVRE

Ingrédients pour 8 personnes
- �1,5 kg de gnocchi de pommes de terre 

(rayon pâtes fraîches)
- 1 kg d’épinards surgelés en feuilles
- 1 bûche de chèvre
- 1 L de lait
- 20 g de beurre
- 2 boîtes de 400 g de pulpe fine de tomate
- 4 cuillères à soupe de fécule de maïs
- 100 g de parmesan 
- Sel, poivre, muscade

Préparation
• �Dans une sauteuse, faire fondre une noix de beurre 

et déposer les épinards avec un demi-verre d’eau. 
Les faire cuire à feu doux 15 minutes. Saler, poivrer.

• �Pendant ce temps, préparer la crème au chèvre : 
Couper la bûche de chèvre en tronçons et l’écraser 
à la fourchette.
Délayer la fécule dans un peu de lait froid.
Ajouter le chèvre écrasé, le reste de lait et mixer le tout.
Verser le mélange dans une casserole, chauffer à feu moyen 
en remuant sans cesse jusqu’à épaississement. 
Saler légèrement, poivrer et ajouter un peu de noix de muscade.
• �Ajouter la crème au chèvre aux épinards dans la sauteuse 

et bien mélanger.
• �Faire cuire les gnocchis : porter à ébullition une grande 

quantité d’eau salée et y plonger les gnocchis. Ils sont 
cuits lorsqu’ils remontent à la surface (environ 2 minutes). 
Égoutter et réserver.

Répartir la pulpe de tomate dans le plat à gratin et recouvrir 
avec les gnocchis puis le mélange chèvre /épinards.
Parsemer la surface du gratin de parmesan. 
Enfourner et laisser gratiner 10 à 15 minutes.

CONSEIL DE LECTURE 

Rebâtir ou laisser tomber. L’Église au cœur.
Mgr Bruno Valentin, éd. de l’Emmanuel, 16 €

Mgr Bruno Valentin, évêque auxiliaire de Versailles, propose dans son livre une réflexion nourrie 
d’exemples de rencontres et de dialogues émouvants tirés de son expérience de prêtre 
et agrémentés de traits d’humour. En témoigne cet échange – historique – entre Napoléon 
et le cardinal Consalvi, secrétaire d’État du pape Pie VII. Napoléon : « Je détruirai votre Église ! » ; 
Consalvi : « Sire, il a vingt siècles que nous faisons nous-mêmes tout ce que nous pouvons 
pour cela et nous n’y parvenons pas ».

12 Loisirs et détente

PENSER 
À TÉLÉPHONER
À UN AMI ISOLÉ
POUR PRENDRE

DE SES NOUVELLES.



En savoir plus sur : www.parcoursalpha.fr 
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Vous parlez « catho » 
sans le savoir !
La Bible et le vocabulaire de l’Église 
dans les expressions de la vie quotidienne

Pleurer comme une madeleine (pleurer abondamment)
Ne fait pas référence au gâteau de Marcel Proust 
mais plutôt à la Marie Madeleine de la Bible qui, 
avec ses larmes, lava les pieds de Jésus.

Devoir une fière chandelle à quelqu’un 
(être redevable à quelqu’un. Avoir une grande dette 
envers quelqu’un) 
Fait allusion aux cierges que l’on brûlait 
en reconnaissance d’un vœu exaucé.

« À Pâques ou à la Trinité » ou « À la saint Glin 
Glin » (Dans un avenir lointain, indéterminé, 
voire jamais)
Les termes « À Pâques ou à la Trinité » sont attestés 
« au XIIIe siècle, employé dans les ordonnances 
édictées par le roi de France comme échéance 
de ses dettes. Celles qui restaient impayées 
à Pâques (fête de la résurrection du Christ) 
et à la Trinité (célébrée neuf semaines après Pâques) 
furent rapidement considérées comme perdues ».
Quant à « Saint Glin-Glin », il y a aujourd’hui peu 
de traces sur la vie de ce saint (si vous pouvez nous 
éclairez, merci d’écrire au journal). À noter cependant 
qu’une jurisprudence française a établi que dans 
le cas où le jour de la Saint Glin Glin était choisi 
dans le cadre d’un contrat, elle correspondrait 
au 1er novembre qui est la fête de tous les saints.


